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Les Sahéliens  
peuvent nourrir le Sahel 

AFRIQUE VERTE 
INTERNATIONAL 

ACTUALITES AcSSA au Niger  

AMASSA au Mali  

APROSSA au Burkina  

Afrique Verte en France  

B onnes récoltes, mais augmentation des prix 

Comme vous le savez, Afrique Verte 
travaille maintenant en réseau avec 3 
associations nationales sahéliennes : AcSSA 
Afrique Verte Niger, AMASSA Afrique 
Verte Mali et APROSSA Afrique Verte 
Burkina. Ces 3 structures et Afrique Verte 
ont constitué fin 2008 l’association Afrique 
Verte international (AVI).  
Les 21, 22 et 23 mars, les membres d’AVI 
se sont retrouvés pour la rencontre 
annuelle , qui a eu lieu cette année à Paris. 
Les présidents des associations étaient 
présents (Christine Kaboré du Burkina, Sani 
Laouali Addoh du Niger, Mamadou Goïta 
du Mali, Gérard Méry de la France et Jean 
Jacques Courtant, président d’AVI), 
accompagnés de membres des conseils 
d’administration et des directeurs 
nationaux. 
Cette réunion s’est tenue dans les locaux du 
siège national du CCFD Terre Solidaire que 
nous remercions de nous avoir accueillis.  
Nous avons pu discuter des grands défis 
futurs : « Demain, le Sahel pourra-t-il 
nourrir le Sahel ? ». Cette question 
rassemble différentes thématiques : 
l’explosion démographique notamment en 
milieu urbain, la place des jeunes de plus 
en plus nombreux au chômage, et la 
répartition des terres agricoles.      
Les membres du groupe ont également 
discuté des alliances avec leurs différents 
partenaires et de la communication interne. 
A ce sujet, des efforts doivent être faits.                                                                                                                                                

AVI a réuni son CA et a tenu son Assemblée 
générale. Jean Jacques Courtant, Président 
sortant, a été nommé « Président d’honneur 
d’AVI ». Madame Christine Kaboré prend 
le relais ; elle a été élue Présidente d’AVI. 
Nous espérons que son mandat sera très 
fructueux.  
Une demi journée a été consacrée à l’étude 
des activités et des financements de chaque 
membre du groupe.  
Dans les conclusions, nous retenons les points 
suivants : améliorer la communication 
interne entre les 4 associations, capitaliser 
nos expériences au nom du groupe, rédiger 
notre rapport d’activités pour l’année 
2010, aborder au niveau d’AVI les 
problèmes sous régionaux, comme la libre 
circulation des produits.  
                     

Au Niger, avec une production céréalière estimée à 4.800.0000 tonnes ; l’excédent 
annoncé est de 1.400.000 tonnes de céréales, ce qui est considérable, puisque cela 
représente 38% des besoins nationaux.  

Au Burkina, la production céréalière définitive est évaluée à 4.500.000 tonnes et dégage 
un solde excédentaire de 1.000.000 tonnes, soit plus de 28% des besoins nationaux.  

Au Mali, les récoltes sont bonnes, mais les résultats définitifs n’ont pas encore été publiés.  

Alors que les récoltes sont 
annoncées très excédentaires, 
le prix des céréales commence 
pourtant à augmenter dans 
certaines zones sahéliennes, 
notamment au Niger, entre 
autres suite à la pression 
exercée sur le marché par les 
opérations d’achat de mil 
lancées par l’Etat pour la 
reconstitution des stocks... Les 
augmentations sont moins 
sensibles au Mali et les prix 
restent quasiment stables au 
Burkina. 

R encontre Afrique Verte international à Paris 

 

Éditorial 

De crise en crise... 

Depuis l’été 2010, des tendances à 
la hausse des prix des matières 
premières étaient annoncées de 
manière inquiétante. Ces craintes se 
sont depuis largement vérifiées : en 
février 2011, l’indice de la FAO, 
qui mesure chaque mois la variation 
des prix de 55 produits de base 
incluant céréales, huiles, produits 
laitiers, viandes et sucre, est établi 
au niveau record de 214 points. Ce 
score n’avait jamais été atteint 
depuis sa création en 1990. Ce 
niveau est donc supérieur à celui du 

pic de la crise de juin 2008 qui 
avait provoqué les « émeutes de la 

faim ».   

Le 3 mars, David Hallam, directeur 
de la Division du commerce et des 
marchés à la FAO, prévenait que, 
comme en 2008, « des hausses 
inattendues des cours du pétrole 
pourraient exacerber davantage la 
situation déjà précaire des marchés 
alimentaires ». Depuis début mars, le 
prix du baril de pétrole tournant 
dangereusement autour des 120 
US$, la sonnette d’alarme est tirée 

de toutes parts.  

Afrique Verte International regroupe 4 
ONG de développement pour la sécurité 
alimentaire par la valorisation des céréales 
locales au Burkina Faso, Mali et Niger 

La vie du terrain : Burkina, Mali, Niger 2 

Afrique Verte à la FIARA 
Afrique Verte au FSM 
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Nouveau partenariat 
Afrique Verte Bretagne 
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DANS CE NUMÉRO : 

Mme Kaboré, nouvelle Présidente d’AVI, pendant le diner 
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A PROSSA à la 5ème Foire du fonio de Bomborokuy : un véritable succès   

Avec le soutien du Conseil Régional Rhône Alpes, 
Afrique Verte conduit depuis 2008 un projet 
d’appui à la filière fonio dans les Hauts Bassins, 
destiné à améliorer la disponibilité et la qualité du 
fonio par le renforcement des capacités des 
producteurs et des transformatrices. Les actions 
concernent : formations, équipements, contrôles 
qualité en laboratoire, promotion commerciale et 
diversification des circuits de vente. 

Du 10 au 12 février, 7 UT et 5 producteurs des 
Hauts Bassins ont été invités par Afrique Verte à 
prendre part à la 5ème édition de la foire du fonio 
de Bomborokuy, dans la province de la Kossi. 
Cette foire, organisée par l’Association pour le 
Développement du Département de Bomborokuy 
(ADDB) sur le thème Le fonio dans la sous-région : 
moyen d’autosuffisance alimentaire et source de 
revenus en milieu rural, visait  à promouvoir la 
production, la transformation et la 
commercialisation du fonio. De nombreux acteurs 
de la filière agricole, des partenaires au 
développement, dont le CILSS, et des autorités, 
notamment le Ministre délégué à l’Agriculture, le 

Gouverneur de la Boucle du Mouhoun, le Maire de 
Ouagadougou, étaient invités et ont répondu 
présent.  

Les transformatrices ont réalisé des recettes à base 
de fonio. Des plats cuisinés ont été offerts au 
public lors d’une dégustation appréciée de tous.  

En marge de cette action promotionnelle, un chiffre 
d’affaire de 118.600 FCFA a été généré par la 
petite exposition vente, ce qui représente environ 
150 kg de fonio transformé écoulé.  

Les transformatrices ont profité de l’occasion pour 
s’approvisionner auprès des producteurs de 
Bomborokuy à hauteur de 700 kg de fonio brut 
(pour une valeur de 192.000 FCFA)  

Pour encourager les acteurs de la filière , Afrique 
Verte a décerné des prix pour 2 lauréats dans la 
catégorie « qualité et présentation du fonio » et 2 
lauréats dans la catégorie « innovation dans la 
transformation du fonio prêt à l’emploi ». 

Philippe Ki, coordinateur national 
APROSSA - Afrique Verte Burkina 

En décembre 2010, Bassirou Nouhou, Secrétaire 
Exécutif d’AcSSA Afrique Niger, a représenté 
Afrique Verte International à Accra, au Ghana, sur 
invitation du CSAO.  

Solidarité régionale face aux crises alimentaires : 
Coopération Sud-Sud et efficacité de l’aide 
régionale, 7-8 décembre : en dépit des efforts 
consentis, la lutte contre l’insécurité alimentaire 
reste l’un des principaux défis auxquels font face 
les pays Sahéliens d’Afrique de l’Ouest. Ce forum 
visait à  tirer les leçons d’initiatives expérimentées 
dans d’autres régions du monde : Afrique, Asie et 
Amérique Latine. Ainsi, s’appuyant sur les 
politiques et les institutions d’intégration régionale 
existantes (UEMOA, CILSS, CEDEAO), l’une des 
pistes à explorer est la mise en place d’un Réseau 
(RESOGEST), destiné à développer une solidarité 
régionale face aux crises alimentaires.  
 

Rappelons qu’en 2010, le Niger, en proie à une 
nouvelle crise alimentaire, a bénéficié d’une réelle 

solidarité sous régionale, mais exprimée de 
manière bilatérale.  

La création du RESOGEST permettra 
d’institutionnaliser à l’échelle régionale cette forme 
de coopération Sud-Sud nécessaire pour renforcer 
la sécurité alimentaire dans l’espace ouest-
africain. Mais, afin de lever les contraintes 
institutionnelles et organisationnelles, ce réseau 
devra se reposer sur un engagement fort de la 
part des Etats, une analyse pointue sur 
l’opérationnalisation du système et une réelle 
implication du secteur privé, questions au cœur des 
débats de ce forum. 

Atelier régional sur l’Amélioration du 
Fonctionnement du Marché des Céréales en Afrique 
de l’Ouest, 9-11 décembre. Organisé par la 
CNUCED, dans le cadre du programme AAACP 
financé par l’Union Européenne, l’atelier visait à 
renforcer les capacités des acteurs publics et 
privés concernés par le fonctionnement du marché 
des céréales en Afrique de l’Ouest.  

A MASSA, bilan des bourses, un outil précieux 
Début 2011, AMASSA a organisé 6 bourses : 
- Bourse à Niono, 16 janvier, pour approvisionner 
en riz la région de Kayes et les UT de Bamako. 
- Bourse de Sévaré-Mopti, 19 janvier, pour 
achalander les banques de céréales des régions 
de Mopti, Gao et Tombouctou. 
- Bourses de Kita (20 février) et Diéma (24 mars), 
en région de Kayes pour ravitailler les poches 
déficitaires de la région. 
- Bourse de Koutiala, 24 février, visant à 
approvisionner les régions Nord et de Bamako. 
- Bourse nationale de Ségou, 15 et 16 mars pour 
informer les acteurs céréaliers et favoriser les 
échanges de céréales à l’échelle nationale. 

Ces bourses ont abouti à la signature de 74 
contrats, totalisant un volume de 5.236 tonnes de 
céréales pour un montant de 1.062.225.250 FCFA, 
soit 1.619.000 euros environ. 
 

Au cours de la bourse nationale, le Commissariat à 
la Sécurité Alimentaire a annoncé que le 
Gouvernement allait acheter 5.000 tonnes de riz 
auprès des OP pour le renouvèlement du Stock 
d’Intervention de l’Etat. Ces achats étant imminents, 
les OP ont sollicité l’appui d’AMASSA pour un 
accompagnement, notamment en vue de respecter 
les normes exigées par ce type de marché 
institutionnel. 

Mohamed Haidara, coordinateur national 
 AMASSA - Afrique Verte Mali 

A cSSA représente AVI dans les séminaires internationaux d’Accra 

CILSS : Comité permanent inter -
Etats de lutte contre la sécheresse 
dans le Sahel 
 

CSAO : Club du Sahel et de 
l’Afrique de l’Ouest 
 

CNUCED : Conférence des 
Nations Unies sur le commerce et 
le développement 
 

UEMOA : Union de l’espace 
monétaire ouest africain 
 

CEDEAO : Communauté 
économique des Etats d’Afrique 
de l’ouest 
 

RESOGEST : Réseau des sociétés 
de gestion des stocks de sécurité 
alimentaire au Sahel et en 
Afrique de l’Ouest. 
 

AAACP : Programme Afrique 
Caraïbes Pacifique Relatif aux 
Produits de Base Agricoles  

Suite page 3 

Séance de dégustation de mets 
préparés à base de fonio par les 
transformatrices des Hauts Bassins 

UT : unités de transformation de 
céréales locales, très 
généralement gérées par des 
femmes.  
 

OP : organisations paysannes ou 
organisation de producteurs 
céréaliers.   
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Les présentations et discussions ont principalement 
porté sur les expériences de bourses céréalières et 

sur le warrantage en Afrique. 

C’est à ce titre que Bassirou Nouhou a présenté les 
résultats de l’étude récente d’Afrique Verte 
International sur l’évolution des prix des céréales 
et ses conséquences sur le financement de la 

commercialisation (voir AVA n°60).  

L’expérience d’Afrique Verte en organisation de 
bourses céréalières a été saluée par les 

participants qui pensent qu’il est nécessaire 
d’élargir ce type d’initiative à l’échelle de la sous-
région, à l’image des bourses internationales 

proposées par AV en 2001 et 2009 à Ouaga.  

Des fiches sur les bourses céréalières organisées 
par AcSSA ont été données aux participants qui 
souhaitaient mieux comprendre le fonctionnement 

de ces marchés initiés par Afrique Verte. 

Bassirou Nouhou, secrétaire exécutif 
ACSSA - Afrique Verte Niger 

A frique Verte à la FIARA ; Foire agricole de Dakar 

Le groupe Afrique Verte a participé à la FIARA 
de Dakar, du 2 au 13 février dernier, qui a 
regroupé les opérateurs des pays de la sous 
région. Le groupe était représenté par AMASSA 
Mali et APROSSA Burkina. 
Une vingtaine de transformatrices a participé à 
cette foire : 14 du Mali, 6 du Burkina et 2 
représentantes des unités MISOLA du Mali 
(fabrication de farines enrichies infantiles).  
Malgré de nombreux problèmes rencontrés au 
niveau des frontières sur le trajet « Burkina-Mali-
Sénégal », en contradiction avec toutes les mesures 
de la CEDEAO et de l’UEMOA qui prônent la libre 
circulation des personnes et des biens, les 
transformatrices ont finalement pu écouler environ 
15 tonnes de produits.  

En plus des ventes, elles ont aussi eu de nombreux 
échanges avec leurs homologues des autres pays 
de la sous région et ont ainsi pu confronter leurs 
expériences.  

 

Warrantage : opération de crédit 
dans laquelle une marchandise, 
consignée en magasin, garantit le 
financement sollicité par le 
propriétaire.   

A frique Verte au FSM, Forum Social Mondial, à Dakar 

Le 10ème Forum Social Mondial a eu lieu à Dakar, 
du 6 au 12 février, il a enregistré la participation 
de près de 50 000 délégués venant de tous les 
continents du monde ; 
Le groupe Afrique Verte était représenté par 
AMASSA Mali, notamment son président Monsieur 

Goïta, sa vice Présidente, Madame Diallo, et 
APROSSA Burkina. 
Les représentants d’AMASSA et d’APROSSA ont 
d’abord participé à la grande marche du 6 
février, organisée à Dakar sur près de 5 km où il 
apparaissait clairement que la Souveraineté 
alimentaire dans ses différentes composantes, 
serait un des thèmes majeurs du Forum.  

Très sollicité au cours du 
FSM, le groupe Afrique 
Verte a co-animé 
différents ateliers :  
• L’accaparement des 
terres en Afrique : atelier 
avec la participation du 
Président d’AMASSA en 
partenariat avec le 
CCFD, le CNCR et 
l’ASPRODEB du Sénégal ; 
• La volatilité des prix 
des produits agricoles ; 
atelier organisé par le 
C C F D  a v e c  l a 

participation du coordinateur d’AMASSA en 
lien avec le CRID. 

• Se former, transformer et vendre des produits 
locaux de qualité, diminuer la pénibilité du 
travail, "les femmes nourrissent le Sahel" avec 

ENDA Europe ; animation par AMASSA et 
APROSSA. 

• La transformation des céréales  locales par 
les femmes ; une alternative pour la 
promotion de la sécurité et de la souveraineté 
alimentaires au Sahel : participation du 

Coordinateur d’AMASSA aux cotés du CNCR 
et d’ASPRODEB. 

• Les expériences de bourses aux 
céréales d’Afrique Verte : une expérience 
pilote en matière de fluidification des 
échanges céréaliers, avec la FIARA, animé 
par le coordinateur d’AMASSA. 

 

De plus, AMASSA et APROSSA ont participé à 
d’autres ateliers sur le Genre et l’équité, le rôle de 
la femme dans l’exploitation familiale agricole, la 
promotion de la place des femmes dans les filières 
agro-alimentaires en Afrique de l’Ouest, la 
souveraineté et la transformation alimentaire, la 
valorisation des céréales tropicales….. 
 

La participation à ces évènements a permis de : 
• donner plus de visibilité aux actions du 

groupe Afrique Verte au Sahel ; 
• d’évoquer les contraintes liées au commerce 

inter états du fait des tracasseries routières ; 
• sensibiliser le public sur les dangers liés aux 

bradages et à l’accaparement des terres au 
détriment des paysans ; donc la menace qui 
en découle pour la sécurité alimentaire et la 
souveraineté alimentaires ; 

• interpeler les consommateurs africains sur les 
produits locaux afin que « le Sahel nourrisse 
le Sahel ». 

Philippe Ki et Mohamed Haidara, 
venus encourager les  

transformatrices à la FIARA,  
avant l’ouverture du salon 

Le président de la FIARA, sur le stand Afrique Verte  



Vous pouvez désormais faire vos dons 
en ligne via notre site Internet, en 
cliquant sur l’onglet « Agissez »  

en page d’accueil, grâce au service de 
paiement sécurisé PAYPAL. 

N ouveau partenariat 

 

 OUI, je soutiens les paysans et les transformatrices du Sahel ! 
 
  Je fais un DON de : __________ €  

  Je souhaite recevoir des informations pour devenir membre d’Afrique Verte 

 (cotisation annuelle :  40 €/an ; étudiants : 15 €/an) 

Si je suis imposable, mes dons et ma cotisation à Afrique Verte sont déductibles de mes impôts pour 66% de leur montant 

dans la limite de 20% de mon revenu imposable.  

Veuillez trouver ci-joint un chèque à l’ordre d’Afrique Verte d’un montant total de __________ €.  
 Mme   Mlle   M.   Prénom _________________ Nom ____________________________ 
Adresse_______________________________ Code postal ______ Ville _______________ 
Tél. ___________ E.mail ________________________  Profession (facultatif) ______________ 

 

Coupon à retourner à : 
Afrique Verte  

12-20 rue Voltaire 
 93100 Montreuil 

 
Avril 2011 - N°61 

Nouveautés sur le web 
 
 

Disponible sur 
www.afriqueverte.org 

 
 
 

La version anglaise du document 
de capitalisation d’Afrique Verte 
International : « Renforcer les 
c a p a c i t é s  d e s  r é s e a u x 
d’organisations agricoles par 
l’analyse de l’évolution du prix des 
céréales locales au Burkina, Mali, 
Niger, durant la période 2001-
2010 … et ses incidences sur le 
warrantage au Niger ».  
 

 

Lien sur SEED Foundation, 
nouveau partenaire d’Afrique 
Verte au Niger. 
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AFRIQUE VERTE  
12-20 rue Voltaire  
93100 Montreuil 

01 42 87 06 67  
afriqueverte@wanadoo.fr  

www.afriqueverte.org 
 

EN NORD-PAS-DE-CALAIS  
Albert Wallaert 

albert.wallaert@neuf.fr  

ou cdsiboulogne@ritimo.org 
 

EN BRETAGNE  
Yves Saintilan 

ysaintilan@sfr.fr 
 

EN RHÔNE-ALPES 
Tatiana Kaboré - Espace Afrique 

espaceafrique@hotmail.fr 

 

Ces 2 séances de ciné débat sont co-
organisées par l'association Aman y Alla 
CCFD, Afr ique Verte Bretagne, 
Solidarité Ecologie Plougastel, le 
CALLMM de Saint-Renan, le Comité de 
soutien aux faucheurs volontaires en 

Bretagne, Greenpeace Brest, Ingalan 
Bro Brest, Confédération paysanne.  
Vous pourrez voir 2 films :  
 Les Sahéliennes peuvent nourrir le Sahel,  
 Terres à taire, Histoires de soja ici et là bas. 

Yves Saintilan, AV Bretagne 

A frique Verte Bretagne 

Bar de l’Odysée à 19 H 

Espace Frezier à 16 H 

 

 

 

 

 

 

 

Nous sommes heureux de vous annoncer 
qu’Afrique Verte a conclu un nouveau 
partenariat pour ses actions au bénéfice 

des transformatrices du Niger, avec 

SEED Foundation.  

Le Fonds de dotation SEED Foundation 
lutte contre la faim et la pauvreté en 
soutenant le développement d'activités 

agricoles et rurales.  

Initiative collective et 
internationale, le fonds de 
dotation SEED Foundation - Sow 
& Encourage Economic 
Development - a été créé en 
2009 par des entreprises et 
des particuliers du Nord et du 
Sud qui souhaitaient s'engager 
dans la lutte contre la faim et la 

pauvreté en Afrique.  

Le fonds de dotation SEED Foundation 
est né à l'initiative du Groupe PIERSON 
EXPORT, présent en Afrique depuis des 
années. C’est une Agence Commerciale à 
l’International, spécialisée en produits 
alimentaires sur l’Afrique et les DOM 

TOM. 

Après avoir accompagné différents 
projets de solidarité, le Groupe a 
souhaité s’investir plus amplement, plus 
durablement et plus concrètement en 
faveur des populations des pays les plus 

pauvres en créant une structure 
indépendante et autonome, un fonds de 
dotation, chargé de soutenir et mettre en 
œuvre des projets de développement en 
Afrique.  

Les transformatrices du Niger, bénéficiaires du projet 


